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Inci vi li tés

Les cyclistes sont-ils des dan gers
publics?

Accro chages, insultes,
com men taires acides sur les réseaux
sociaux… Entre les deux-roues et les
pié tons, sou vent ame nés à par ta ger
un même espace, les ten sions s’exa -
cerbent.

Le pan neau est tout neuf. Mais à peine ins -
tallé, il a déjà été tagué. A côté du pic to gramme d’un cycliste barré de rouge, on
peut lire l’ins crip tion: «Laisse-nous vivre. » Quelques mètres plus loin, les
deux-roues défilent, sans bron cher. Aux abords du parc de la Perle du Lac, à
Genève, comme dans tous les parcs de la ville, les aver tis se ments ont fleuri ces
der niers jours. La Muni ci pa lité vient d’an non cer que la nou velle régle men ta -
tion concer nant les espaces verts, qui reprend la loi sur la cir cu la tion rou tière,
lui offre une base légale sup plé men taire pour sanc tion ner les abus. Confron -
tées à de nom breuses plaintes, les auto ri tés espèrent ainsi décou ra ger les
cyclistes qui auraient la pédale un peu trop leste dans les jar dins publics, zones
dévo lues aux pié tons où les ama teurs de petites reines sont cen sés pous ser leur
vélo.

La ques tion des inci vi li tés des deux-roues revient donc sur le devant de la
scène, quelques semaines après une viru lente polé mique créée par un fait
divers. L’his toire se passe déjà à Genève. Pour avoir zig za gué entre deux files de
voi tures sur le quai du Mont-Blanc, un qua dra gé naire s’est vu infli ger une
amende de 1140 francs. La média ti sa tion de cette contre danse salée – gon flée
par les émo lu ments admi nis tra tifs– a ravivé les ten sions qui minent les rela -
tions entre les cyclistes et les autres usa gers de l’es pace public. Une chro nique
duTemps, inti tu lée: «Non, les cyclistes ne sont pas des cri mi nels» et relayée sur
la page Face book du quo ti dien, a sus cité une vague de com men taires acides:
«Donc, si je com prends bien, le cycliste décide lui-même s’il a envie de res pec -
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ter les règles?» – «Tu roules sur la route avec un vélo, tu res pectes le code,
point», «il m’est arrivé de me faire trai ter de «connard» ou de «fils de pute» par
des «paci fiques» cyclistes qui ne veulent pas s’ar rê ter aux pas sages pié tons»,
«oui, il existe des cas de pié tons tués par des cyclistes»…

Sans CO2 et sans gêne

Entre les cyclistes, qui s’es timent injus te ment cata lo gués comme de vul gaires
gang sters de la route («S’il n’y avait pas autant de voi tures on n’au rait pas
besoin d’être sur le trot toir pour se pro té ger»), et les pié tons tout par ti cu liè re -
ment, qui s’es timent vic times d’une inva sion anar chique, le feu couve. Une
fébri lité ren for cée par l’ar ri vée, depuis quelques années, des vélos élec triques,
dont cer tains atteignent une vitesse de 45 km/h (lire l’en ca dré).

Para doxa le ment, dans le contexte géné ral d’en cou ra ge ment à la mobi lité douce,
le vélo pos sède plu tôt une bonne image. La hausse du nombre de ces deux-
roues non pol luants a des avan tages, comme le rap pelle volon tiers Roland
Pfeif fer, pré sident de la Confé rence Vélo Suisse, elle «contri bue de manière
signi fi ca tive à sou la ger le tra fic dans les villes». Mais il y a un revers à la
médaille. Feux rouges grillés, cir cu la tion sur les trot toirs… les deux-roues
prennent volon tiers quelques liber tés avec les règles. En 2012, une suc cur sale
gene voise d’UBS avait dû ins tal ler un pan neau rap pe lant à ses clients qu’il était
inter dit de tra ver ser le sas de la banque à vélo pour venir reti rer de l’ar gent. Une
légè reté que pointe actuel le ment la police de Lau sanne, qui mène une cam -
pagne de pré ven tion à l’at ten tion des cyclistes par le biais d’af fiches, de contrôle
des véhi cules et d’un rap pel des com por te ments adé quats.

A Genève, la police rou tière a axé ses actions durant le mois de juin sur les
infrac tions au Code de la route com mises par les vélos. «Il suf fit de se pro me -
ner dans la rue pour consta ter que, régu liè re ment, les cyclistes ne res pectent
pas les règles de la cir cu la tion», note le pre mier lieu te nant Chris tophe Cer -
gneux. En 2015, des opé ra tions ponc tuelles ont été régu liè re ment menées, entre
juillet et novembre, à des endroits consi dé rés comme sen sibles. Résul tat: entre
120 et 160 infrac tions recen sées par semaine (la pré sence poli cière étant répar tie
sur cinq jours par tranche de trois heures quo ti diennes).

Si, pour cer tains, ces entorses au règle ment sont l’ex pres sion d’un sen ti ment
d’im pu nité, pour les cyclistes, elles découlent, avant tout, d’une situa tion qui les
pré té rite, voire les met en dan ger. «Comme les infra struc tures appro priées
pour la cir cu la tion des vélos manquent fré quem ment, il arrive que les cyclistes
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uti lisent les trot toirs au lieu des routes», résume Roland Pfeif fer. C’est sou vent
là, dans ces espaces où se côtoient pié tons et deux-roues, que se cris tal lisent les
pro blèmes. Des zones dites mixtes créées par fois par les auto ri tés elles-mêmes,
constate d’ailleurs Tho mas Schwei zer, porte-parole de l’as so cia tion Mobi lité
pié tonne suisse. «Le conflit y est inévi table, et ce n’est pas uni que ment de la
faute des cyclistes», tem père-t-il. En atten dant de déblo quer des fonds pour la
réa li sa tion de pistes cyclables bien pen sées et déli mi tées, cer taines agglo mé ra -
tions ont opté pour des solu tions ban cales, de simples lignes jaunes tra cées sur
le sol, par exemple, ou encore des voies amé na gées à contre sens du tra fic.

Tous les quatre ans, l’as so cia tion Pro Vélo réa lise un clas se ment des villes les
plus «cyclo philes» de Suisse. Le der nier, publié en 2014, poin tait glo ba le ment la
Suisse romande parmi les élèves au béné fice d’une «grande marge de pro gres -
sion»… Au pal ma rès des grandes villes, Win ter thour occu pait la pre mière
place, devant Bâle et Berne, puis Lau sanne, Genève, et enfin Zurich.

Mais à Zurich, si les vélos ne sont pas à la fête, les ten sions avec les pié tons
semblent moins à vif. «Là-bas, les vélos qui roulent sur les trot toirs sont beau -
coup plus atten tifs, ils actionnent leur son nette dou ce ment avant de vous
dépas ser et ils le font avec pré cau tion», assure Patrick Lacourt, pré sident de la
sec tion gene voise de l’as so cia tion Mobi lité pié tonne. Selon lui, la situa tion
gene voise s’est par ti cu liè re ment dégra dée ces der nières années. Tout en admet -
tant volon tiers le manque actuel de pistes cyclables dignes de ce nom, il
reproche aux cyclistes d’en va hir l’es pace pié ton nier avec un manque de res pect
fla grant: «Une zone mixte sup pose que le vélo roule à la vitesse du pié ton, or ce
n’est pas tout à fait ce qui se passe. »

L’as so cia tion est régu liè re ment sol li ci tée par des per sonnes âgées lit té ra le ment
ter ro ri sées. «Cer taines nous disent qu’elles ont peur de sor tir de chez elles, se
désole Patrick Lacourt. Bien sûr, si l’on n’a pas 80 ans, on ne se rend sans doute
pas compte de ce que cela repré sente. » L’an goisse des seniors face à ces deux-
roues qui les contournent à vive allure res sort éga le ment d’une récente étude
menée par l’Uni ver sité de Genève, inti tu lée «Grand âge et enjeux sécu ri taires:
per cep tion des risques par les aînés».

Le dan ger est-il réel? Les accro chages ou acci dents recen sés sont rares. «Mais la
plu part du temps, affirme Patrick Lacourt, les cyclistes impli qués s’en vont.
Vous ne pou vez pas les iden ti fier, alors com ment vou lez-vous por ter plainte?»
D’où la néces sité, selon lui, d’une pré sence poli cière pour infor mer, voire amen -
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der. L’as so cia tion se défend cepen dant de cher cher la guerre. Son antenne
natio nale a d’ailleurs pris posi tion conjoin te ment avec Pro Vélo pour favo ri ser
un déve lop pe ment har mo nieux des deux types de mobi lité. «Il est dans l’in té rêt
de tous que les vélos puissent béné fi cier d’in fra struc tures attrayantes, insiste
Tho mas Schwei zer. C’est pour quoi nous sou te nons éga le ment l’«ini tia tive
Vélo» (ini tia tive popu laire lan cée en 2015 qui demande que les réseaux de pistes cyclables
soient amé lio rés, ndlr) . Les pié tons pro fi te ront aussi de ne plus avoir à évi ter les
vélos sur les trot toirs. »
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